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F
ormé il y a environ 

13 000 ans à la suite  

du gigantesque éboule-

ment de Varneralp, le 

lac de Géronde fait l’objet  

de contrôles réguliers de la 

qualité de ses eaux. En paral-

lèle aux études bactériologi-

ques menées chaque année 

par le laboratoire cantonal,  

des analyses physicochimiques 

sont réalisées une année sur 

deux, depuis 2012, par un bu-

reau spécialisé mandaté par  

la ville.  

Mi-mars, le bilan de ces observa-

tions a été présenté aux mem-

bres du Conseil général. «Après 

la détection de cyanobactéries 

dans les algues du lac de la 

Corne en août 2021, certains 

membres du législatif s’interro-

geaient sur la qualité des eaux 

de Géronde», rappelle Jérémy 

Savioz, conseiller municipal 

chargé de l’environnement. 

«Les dernières expertises ont ré-

vélé que ce lac n’était pas con-

cerné par les cyanobactéries.»  

Ces «algues bleues» peuvent 

provoquer des symptômes gas-

tro-intestinaux (maux de ven-

tre, diarrhée, vomissements), 

de la fièvre ou des irritations 

de la peau. Elles sont poten -

tiellement mortelles pour les 

chiens qui se baigneraient 

dans des eaux contaminées. 

Qualité meilleure  
qu’auparavant 
Selon les résultats de ces analy-

ses, la qualité des eaux de Gé-

ronde est bien meilleure que 

durant les années 1960 à 1980 

(ndlr: à l’époque, des eaux 

usées y étaient déversées; le lac 

présentait aussi un niveau éle-

vé en pesticides utilisés dans le 

traitement des vignes) et s’est 

stabilisée au cours des vingt 

dernières années. Elle est au-

jourd’hui à un niveau jugé 

bon, ce malgré les fortes cha-

leurs et la sécheresse de 2022. 

«Une production plus forte de 

planctons a été relevée l’été 

dernier, sans toutefois que cela 

ne péjore l’écosystème am-

biant. La température en pro-

fondeur est restée relative-

ment fraîche», poursuit l’élu. 

Concentration normale  
en oxygène  
Le lac de Géronde est actuelle-

ment dans une phase naturelle 

d’eutrophisation. Les siècles 

passant, la végétation rive-

raine, les roseaux et les algues 

se désagrègent et coulent vers 

les profondeurs, créant une 

couche de matière organique. 

«Pour permettre aux organis-

mes de transformer cette cou-

che et la décomposer, une 

bonne oxygénation est néces-

saire», relève Alain Broccard, 

responsable du Service de l’en-

vironnement à la ville de 

Sierre.  

Sans cela, la matière organi-

que pourrait s’étendre et com-

bler le lac, allant jusqu’à le 

transformer en étang, en ma-

récage et pourquoi pas géné-

rer une forêt d’ici à quelques 

millénaires.  

Les analyses révèlent des ni-

veaux d’oxygène dissous nor-

maux, tant en surface qu’en 

profondeur. «C’est un indica-

teur de la bonne santé ac-

tuelle de ce lac.» Pour favori-

ser le brassage des eaux 

provenant d’une source et 

donc leur oxygénation, la 

création d’un biotope humide 

comprenant notamment une 

roselière et un écoulement  

sinueux avait été aménagé  

en 2013 dans l’angle nord-est 

du lac.  

Composants d’engrais  
stables 
Par ailleurs, les concentrations 

d’ammonium et de nitrate 

dans l’eau restent stables, 

voire tendent à diminuer de-

puis 2020. Ces deux éléments, 

qui entrent dans la composi-

tion des engrais, sont achemi-

nés dans le lac par le ruisselle-

ment de l’eau sur les surfaces 

agricoles. «Une trop forte pré-

sence de ces éléments serait de 

nature à favoriser la croissance 

des algues et de la végétation 

riveraine, en accélérant l’eu-

trophisation. Nous continuons 

donc de suivre cette évolution 

avec attention», souligne Alain 

Broccard. 

Il existe près de 40 espèces d’al-

gues à Géronde. La plus pré-

sente – et sans doute la plus cé-

lèbre – fait partie de la famille 

des diatomées et répond au 

doux nom de «Cyclotella gam-

ma». Tous ceux qui se sont bai-

gnés au moins une fois dans ces 

eaux auront fait l’expérience 

d’en ressortir avec la peau cou-

verte de petits filaments de cou-

leur brunâtre. «Il est vrai qu’on 

en parle souvent, mais cette al-

gue est sans danger pour la san-

té», termine Jérémy Savioz.

Les eaux de Géronde scrutées
Malgré les fortes chaleurs de 2022,  

la qualité de l’eau du lac de Géronde reste bonne.  
Le plan d’eau fait l’objet d’analyses régulières.

SIERRE

Le lac de Géronde couvre une superficie de 55 000 m², pour un volume total d’eau d’environ 285 000 m³.
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Le lac de la Corne, à cheval entre Sierre et Grône, 
fait l’objet d’une surveillance particulière depuis 
que des cyanobactéries y ont été observées en 
août 2021. Pour rappel, certaines espèces de 
cyanobactéries produisent des toxines pouvant 
entraîner la mort d’animaux de compagnie, à 
l’image de chiens, et des intoxications chez 
l’être humain.  
De nombreux chiens avaient été intoxiqués lors 
d’une pollution similaire survenue dans le lac de 
Neuchâtel en 2020. «Les communes de Sierre et 
Grône ont mandaté un bureau spécialisé pour 

suivre l’évolution de la situation au lac de la 
Corne, notamment via des observations  
hebdomadaires. En 2022, aucune présence de 
cyanobactéries n’a été décelée», indique Alain 
Broccard.  
En cas d’une suspicion de contamination, le 
protocole prévoyait que des prélèvements 
soient effectués puis transmis dans un labora-
toire d’analyses à Genève. «Cas échéant, il y a 
lieu d’éviter de se baigner, de ne pas boire l’eau, 
de surveiller les enfants et de retenir les  
animaux.»

La situation au lac de la Corne suivie de près

PUBLICITÉ

Jérémy Savioz, municipal chargé de l’environnement, explique que la 
qualité des eaux de Géronde s’est stabilisée ces vingt dernières années.
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